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A  l 
1 cpoquc  ou  lcs  Etn.ts  mcrnbres  des  Kationr:  u.nics  sont  convcnus  de 
proc6dcr a d12s  intervalles rep;uliers a une  8V2..luu.tion  gencralc de  l.J, 
mise  en  oeuvre  de  la  strat~gie internationale du  d~veloppement,  ils 
avd.c:-rt  l 
1 i8I:Jressi.on  quo  l~ croissar.cc  6cono:::ique  et  lc  cl8velo:;J:)(~r.;e~·,i 
... 
socia.l  Drc:r.dr:cicnt  u:r.c  direction positive  pour  taus_, 
et  en  purticulicor  pour  les  P<-(iS  en  voie  de  d8vcloppeJr.cnt.  L'0volcti.~.O!l 
au  courr.;  d cr;  13  d0rniors  rnoir::  <-•  Ianlheurcusc,r.:cnt  n.ttor:ue  cet  es;oir. 
Jlous  nom;  "Lro-..lvons  enr:Df.:CG  dans  uno  cri::o  gcnerale  de  dimensions 
mondi rd c:;,  2  •. ::,::r2.v6c  llLJT  lc'.  crisc ·2ncrc;ctiquc,  ct  carc::.ct6ris<5c 
par l'  inflation  1  pc::.r  des  fluct_uatiol'ls  iuporto.ntcs  des  prix  des 
mati(!rcs  premieres  1  par des  aur:rnentations  des  prix des  produi ts  manu-
factures,  p~r la recession  et le ch6rnage  et par le  d~s~quilibrc des 
balances  do  paiement.  Les  pays  en  voic  de  developpement,  aussi 
que  lcs  P£\YS  indw;trialiser-; 1  pourraient rnieux  surmonter  cos  clifficuJ.t,is 
s' ils rcconnaisso.icnt  l  'interdepenclance  g.:'io,~rrnphiq'J.e  et  sectorielle  cles 
problemas,  et s'ils c::.vn.ient  lc::.  volonte  de  trn.vaillor  pour  leur bicn-8tro 
~conomique et  social  en  commun,  dw1s  lc long  termc  et,  si besoin  en 
est  1  d I  BrlVi~>Q.:;Cr  CCl't2.il1CS  !'lOclific,-,tiOllS  cJ.e  Stl'UCtUl'CS o 
DQ..l1s  ce  contcx to  1  la  C:i~.E  ro(!arde l'  exaiiien  a mi-parcours  commc  une 
possibilite,  non  sculcment  d
16valucr  en  retrospective  les r6sultata 
atteints,  mais  6~alemcnt de  le considercr  comme  un  point  de  d~part 
r~ 
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Permettcz-moi  done,  Monsieur  le Pr&sident,  de  vous  exposer les efforts 
entrepris par la Communaute  en  vue  de  la realisation de  la strategie 
internationalo de  developpcment  et de  VOU3  parler des  dispositions  rriSGS 
par la CJomrnunautc  pour  contribuer it mctitriser  en  commun  les  problcmes 
communs. 
B.  LES  HELATIO~S DE  T:;JLCEE  AVF£  LES  PVD  1970-1975  COOP~RATION GLOBALE 
Il y a  deux  ans,  a 1
1occasion de  1
1 examen  de  la mise  en  application 
de  la stratccie internationale du  d8veloppement  au  cours  de  sa periode 
ini  tiale,  le represcnt<:wt  de  la Cornrrnmaute,  elargie  juste auparavant, 
a  soulienc  que les Chefs d. 'Etats et  de  gouvernements,  lors  de  leur 
premiere  conf8rcncc  au  niveau politiquc le plus  eleve  en  1972,  avaient narquc 
la volonte  de  la nouvelle  Communaute,  "de  repondre  encore  davantage 
que  par le passe a l  I attente de  1 I ensemble  des  PVD". 
En  effet,  ils avaicnt  donne  ~L  la Communaute  la base poli  tique  pour 
une  cooperation  cotr.munautaire  concrete  avec  tom;  l es  PVD  et  precise 
que  clorcnaVEJJ1t  Une  telle pOJ.i tiqUO  SC  realiseral  t  a l  I echelle  ffiOndiale 
et a ] 
1echelle rccionale. 
moitie  de  la seconde  d~cennie du  developpement  mcritent  d'3trc  mis 
en  relief  par  ral)Jlort ·am: observations  conto:nucs  dcms  lc  rrmnort  clu 
Secr6tairc  G6n.Sra.l  de  la C:liUCE:D. 
Dans  ce  contexte il convient  de  souligncr  l  'accroisscment  importmrt  cles 
importations realises  par  la  Corrun1LYlaute  en  provenance  des  PVD.  Pour  197 3, 
le  pourcentace  d'accroissernent  de  ces  importations  par  rap~ort a 1972  est 
de  33(,.  r.;n  1974,  la valeur  de  cos  importations  est vraisemblab1ement 
rnultipli,Ccs  Le  deficit  de  1a balance  comnerciale  de  la  Conimunaute 
avec  1 'ensemble  des  PVD  n 'a cess6  cle  s 'accroitre  c'ceTJuis  le  debut  de  lL1 
seconde  docennie.  En  197·i  ce  d.§fici  t  a  depasse  probablernent  le chiffre 
record  cle  30 milliards d'unit6s  de  compte.  L'accroissement  des  importations 
en  provenance  clcs  PVD  c]c,ns  la Communaute  est  imputable,  dans  une  large 
mesurc,  ~  J.a  hausse  des  prix des  ~ati~res  premi~res,  rnais  olle  refl~te 
ec;alernont  - et il  f:::ut  lc  souhgner - 1'  iluc;mcnte>.tion  importDntc  des 
importations  cle  proclui  t::;  m2.nufactures  et  ser:li-w,g_nufactur:Ss  qui  ont  8te 
stirm.1:tcs par  1<::.  L1ise  en application  du  sch6r.1a  des  pr·5ferences  g6neralis8es 
de  lC'- COELL!Ulle'.Ute  a  p:.1rtir  ciu  l  juillet 1971. 
-,... 
3. 
COOPEHA'l'IO!{  GLOBALE  A  L' N:;HELLE  l·lONDIALE 
Les  travaux relatifs a la mise  en  oeuvre  d'une politique communautaire 
de  cooperation  au  devcloppement a l'eche1le mondiale  ont  suivi  p1usieurs 
axes. 
Le  ?Jrcmier  sc  tr2-e'!.ui t  par un  approfondissernent  des  politiqucs  communautaires 
deja existantes.  En  ce  qui  concerne  1e  scheoa  des  ,:oroferences  t<'-rifccircs 
P'~n6r;oJ i.e;'~''"'  rmi  a  G-Gt~  rni:';  en  n.n~1lic:rttion  e"0.  1971  et  ."!J::81ior5  ~x:tr  lLl  sui  tc  cl' 
:mnr~c  0 n  ~~nr;e{ il suffi  t  de  pn§ciser que  les  continGents  et  los  plLlfonds 
ouverts  pour  les  procluits  industrials autres  que  les textiles  corres)ondaient 
en  1972 u 780  millions  d 'unites  de  compte  et qu' ils ont  ete  partes  par  ln 
Corillnunautu  clarcie  2- 2  milliards  d 'unites  de  compte  en  l97,i,  pour representor 
environ 2,3 milliarcl?d'unites  de  compte  en  1975.  S'a.:;issant  des  produits 
textiles  les  ple,foncls  et  contingents  sont  passes  do  39.000  tonnes  en  1972 
a 71. )00  tonnes  en  1973,  cette derni8re  qu::·,ntit6  ropr(~sentant un.e  va1etlr 
6valu6  a plus  cle  500 uj_llions  d 'unites  c~e  compte.  Le· no:·.bre  des  prorlui ts 
aGricoles  transfonncs  couvert  par  1e  schema  a  6t6  aw;ment6  ct  1es  importations 
pr6fcrentiellcs  c_e  cos  Pl'Odui ts pourront  atteinc~re en  1975  un montant  de 
600 millions d 'unites  de  compte.  Ilepuis  ila  mise  en  e..;>pEc<:d;ion  d'autres 
ameliorations  oni  6t6  apport6es  au  schr5rna  des  >ref~rences  G6n&ra1is~cs de  1a 
COJilli1Ul1LlUt.5  :CUron2mmc  notarnment  1a reduction  de  la lit;tc  cles  proclui ts  Soumis 
- I 
au  contin,---;·cnte;;;ent  tt1rifairc,  l  'auo11entr:dion  cJu  nornbrc  dec  pzvs  b;5n·3fici<J,ircs, 
ct  l,:>_  rwclific::ctiOYl  c1N-;  rccles  cJ. 'oricine  en  favcur  des  pa·rs  nernbres  de  certains 
groupsr.:ents  recionau:x. 
Tout  r6cm:u-:1ont,  le  3  mar's  dcrnior,  la Comrnunaute  I<iuropecrme  a  mn.rquo  son 
accord sur 1Ule  rc::-]olution  tcnclc:mt  a nm6liorer  cl 'une  f:lc;:on  :;;rocrossi  ve  et 
continue  son  sch6ma  des  preferences tarifaires g6n6ralis6cs  salon certaines 
liv1es directrices  vi::-]o.nt  notarnrnont  1 'utilisation accrue  et  une oei1leurc 
gestion  du  schema  communautaire  actue1  aussi  bien  que  son  amelioration  et 
1 \daptation appropriees  en  tenant  compte  des  possibili  tes  d' exportation  des 
PVD  ainsi  que  des  possibilites  economiques  de  la Communaute.  Les  ameliorations 
ticndront  compte  des  int0rets des  F 1VD  1 es  moins  favorises  en  vue  de facilitor 
leur acces  preferential  au  marche  de  la Communaute',  r~  · t  ·  'aJ:  J.mportant, 
la  Cornmunaute  a  corisiclr5re  qu 'une  11  ,  nouve  e  pn:lse  d'applic:ltion des  pr6fr5rences 
au-dela de  1')80  sera necessaire. 
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En  ce qui  concerne  les  produits  de  base,  la Communaute  et  ses  Etats  membres 
ont  toujours  montre  un  vif interet dans  la formula  des  accords  mondiaux 
et  leur disposition  ~ cooperer  ~ leur conclusion  chaque  fois  que  cela parait 
possible etutile.  Des  negociations  sont  prevues  cette  annee  pour 
renouveler  et  am~liorer le fonctionnement  des  accords  touchant  le cafe, 
le cacao  et l'  etain.  La Communaute  s test  declaree  prate  egalement  ~ ne~ocier 
dans  los  enccintcs  approprioes  des  accords  mondiaux  nour  le ble,  le mars, 
le riz et le sucre. 
Le  developpemcnt  le plus  recent  dans  le  sectour des  produits  de  base  est 
celui des  propositions  pour une  approche  globale  et  intepree que  nous 
a  faites  le Secretariat.  Je ne vais  pas  repeter ici ce  que  j'avais  dej~ 
eu l'  occasion  do  dire  au  nom  de  la Comrnunaute 
il y  a  trois somaines.  Je  tiens  simplement  ~ souligner l'interet que 
porte la Com:nunaute  a la suite qu 'il incombe  ~ nous  -tous  de  dormer  a la 
Resolution finale  adoptee  par la Commission  des  produits  de  base. 
Dans  un  autre  champ  d 'CJ_ctivi te deja,  existant,  celui  cl.e  l'aiclc  <J,limcntcd,:re 
l  1 effort  fi11ancier  cle  la  Corrununaute  s 
1 est  continucllernent 
accru  de  fa'{Ol1  notable,  le b1Jdget  y  aff6rent  etant  pas::;e  de  20  millions 
de  US  ~ en  1959  a 273  millions  de  US  ~ en  1975.  Cotto  aide  fo1Jrnie 
entiercrncmt  rww:;  forme  de  dons  s' adresse  o~;senti.el1 ement  aux  pays  les  plw1 
n6ccGsi. teux  sur le  pl2n  alimcmta~re.  Pour  l 
1 avenir,  la Cormnunaute  continue 
a avoir un  interet actif dans  cette aide specifique,  notammcnt  a la 
lumiere  de  la Conference  alirnentaire  mondiale  de  novcmbre  1974. 
Un  second axe  irJportant  do  la poli  tiquc a l 'ochelle mondiale  con.siste  c:C!,l1S 
lu determination  de  la Commurcaute  d 'orientcr son aide financiere  et tecl-:niqne 
ega  lemont  au b6n5ficc  des  pil:rs  avec  lesquols  la  CorrJnunaute  n 
1 a  pas  conclu cles 
cx:mvcntions  de  coop·5riltion  et  developpenent.  ill Cormnunilute  a  fourni  uno 
"  \,;t  preuve  de  cettc:  dc5torminiltion  en  prenant 1  1initio,tive  ci_e  proposer,  avant 
~~?' 
memo  la Geme  session oxtrClordinaire  de  l  'Assem1Jl·.1io  ~cnerale des  nations Unies,  .,;.;... 
une  action intcrniltionccle  d'urcence  en  fccveur  des  PVJJ  les  plus  touches  pilr 
les recants mouvements  de  prix internatiom::,ux  en  ilyant  d 'orcs  et  dejO. 
decide  do  contri  hu.er  G.  cette action,  pour  w1  montant  de  250 millions  de  US  f,. 
- Dane  lei  memo  e:J:t>ri t  et  particulierernent  sensible  ;:;,uz  problC:rJCS  C2,USOS  uar  la 
seclloresr]o,  la  Cor:;.."!un2.ut6  a  contribu8  on  197':- par une  subvention  de  35  r:!illion<~'-i·  -
__________ ...  _____  ,  ..  ' ,.... 
COOPERATION  REGIOlTALE 
Quant a l'echelle  r0gionale  de  sa politique  de  cooperation,  la 
Comrmmaute  peut  r<'n:reler  avec  satisfaction la sicnature recente,  a Lome, 
de  la Convention  conclue  entre elle et 46  Etats  en Afrique,  aux Caraioes 
)• 
et  dans  le Pacifique  (ACP) •  Elle  pcut  egalement  souliGner ses  relations 
particulieres avec  des  pays  ou des  groupements  de  pays  dans  la 1·18di terrance, 
en Amerique  latine et en Asie. 
La Convention de  Lomo 1  par rapport  oux  Conventions  <:nterieurcs,  est  m<;.rquce  non 
seulement  par l'elargissement  considerable  de  son  champ  d'application, 
mais  aussi  par des  evolutions  caracteristiques et  des  innovations  fondamen-
tales  - ct  ccci.  011  d(pit du  fc•it  que,  pour  le.  Cornmun  ute,  1;::  n:~gocic:,tion de 
10  Convention _est  intervenue  lors de  L  crisc  cconomique  1::  plu~ :'ir':uc  qu'olJ.e 
cit comma  clepuis  s::  cr6;;tion. 
Par la rncrne,  ln.  Convention tient  compte  d'un contexte  oconomique  interna-
tional en  profonclc  mntation et  plus  particulierement  de  la diversification 
qui  en  resul  te  da...'1S  lN>  problcmcs  et  les besoins  d.u  Tiers-J!Ionde.  D·cns  l'  esprit 
de  1. •.  C.:o!run-..m··ui:j,  cette Convention  cont;ti-Lue  urt  exeiH_plc  d. 1 v_;,c  cooperc..tion 
ctroitc qui  l'l'fl;;.l<!}~r  l'  :interci·;p(md<:;;nce  <)conomiquc  croiss~'Ylt(o  entre 
./. 
-~-----~---~~------------------------
Certaines  dispositiona  importantes  de  cettc Convention  m~ritent 
d'~tre relcvees,  nota~nent  : 
la coop6ration  commcrciale, 
6. 
la stabilisation des  rccettes  d
1exportation  de  rnatieres  premieres, 
la cooperation  industriclle, 
la cooperation finru1ciere  et  technique. 
Dans  le  _(}_~2£line  S.£~02crcial,  la Convention  de  Lome  est  fondee  sur 
le principe du  libre acces  des  produits  originaircs  des  Etats  1\.GP  au 
marchc  communautaire.  Lcs  Etats  JI.CP  s 1 en~~C'.ijCnt  ~'- g-arC'ntir  2.  lo  CE:<;  un 
rcc;imc  non  rr:oin:::;  f:::vor2.ble  CTUC  celui  d.C  J.::t.  nrttion  le. plus  f2.vorisl:e  d-::'!18  ( 
leurs  cch.:.cngc:::;  com;ncrciPux,  vis  ~'-vis d'<mtres  !)c:.ys  inrlust:ric:·li~~c:!=l.  Lr\  e~--~ 
Cormrr:m::.ut6  n 
1 
''·  n:~B  chcrchc  la reciproci  tC  dons  lcs  conccrmions  com;r.ercL:lcc;. 
En  insti  tuant  un 
la Convention  introdui  t  une  innovation  majeure  dans  leG  reln_Lions 
~conomiquef;  intcrnationales.  E'n  effct,  c 1 est la premiere fois  que  des 
pa;ys  indust:rialiscs  et  des  PVD  exporta  t<;urs  de  produi  ts  de  base 
s
1entcndcnt  pour  mettrc  sur  pied  un  s;rst(~mc  aussi  ambiticmx.  Son 
application permettra aux  PVD  do  maintenir  un  certain nivcau de  rccottor> 
d
1cxportation,  en  protsc:eant  cclles-ci contre  Jcs  fluctuations  qu'cllcc; 
r;ubist:o'1t 1  d1;.  fc,.il.  du  jcu  des  mnrch.:;s  on  rl8s  alcns  de  la production. 
Le  syGtcmc  assure  aux  'Stats  ACP  cxportateurs  de  vinr:t-ncuf produits 
diffcrcnts,  des  tran:3fcrts,  lorsque  leurs  rcccttes  cl' exportation 
cffcctivos  qn
1 ils auront  tir8es vondant  uno  armee  do  lours  exportations 
a destination de  la Comrnunaute,  auront  ~te inferieures  a  un  nivcau de 
r6ference.  Les  diff6rentcs  modalites  d'application de  ce  syst~me sont 
modulees  pour tcnir compte  de  la situation particuliore des  1~tats  los 
moins  developpes,  insulaires  ou  enclav6s.  Lorsque  les  circonstances 
le pcrmettent,  leG  Etats beneficiaires de  transferts contribuent a la 
reconstitution des  rcssources  11ises ala disposition du  systeme  par la 
Communaut6,  a savoir  375  millions  cl 1unites  do  compte  pour  lG  p~riode 
d':pp.lic:tion de  1::-:  Convention,  Les  24  Et:-ts  len  moins  :frvor:i:Jcs  sont 
dispe:r:.nts  do  ccttc  oblic;ation. 
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Une  rutre  innov·'tion  fr~pp<·nte de  l.o~  nouvelle  Convention est  . 
l'importonce qu'elle  u.ttribue  .u th?;me  de  la ~oop~;::<J.t~~~-incl:::_::!_::~::_~~:::_. 
Ln  plnce  qu' elle  prendm  dcsorm~'is parmi  les <'utres  instruments de  la 
coopcr:·tion  s'cx)llicrue  d'nborcl  comme  un  reflet des  changementG  qui 
sont  en  trc,in cl' intervcnir d<  ns  los  relo.tions  cconor.1iques  intcrnation~;les 
et qui  tendent a ;;ttribuor ·ux pays  en voie  cle  developpcment  un  role 
croiss·nt d·ns  los  productions  indnstrielles.  En  outre,  pour certoins 
pnrtcnaires  ACP  qui,  du  fait  de  leurs ressources  revaloris6es,  disposcnt 
dcsormais  de  moy.cns  fin--nciers  propres  non ncgligeables,  le  domaine 
ind,.<stricl  .:::pp:lr  it comme  pr'rticulicrernent  promettour.  Lcs  dispositions 
conccrnnt la coop,~r:.tion  industrielle·couvrent  en  f.  it un  ensemble  de 
dom::ines  :  developperr.ent  des  infrilstructuros  industrielles,  contribution a 
la  crc~.tion d I cntrcnri  SCG  rn· nufacturi0res  1  formo.t ion1  recherche  et etudeS 
industriellcs  1  tr-· nsfcrt et  < d:1ptation de  1·,  technologic,  effort part iculicr 
en  f:;veur  des  poti  tes ct  mo;y~ennes cntreprises  1  oct ions d' inform2tj.on et cle 
promotion  industrielle. 
Au  titre de  la  cooper:--.tion  !~~_:.~ci~~::_!_!~~~~~~:::z,  1··  nouvelle 
Convention  prCvoit  ·u b'n0fice des  ACP  uno  enveloppe  fin  nci~re  ~lob~le 
de  3.390  millions d'U,C.  pour  uno  p6riocle  de  cinq  ons.  Mis  a ncrt  los 
credits pour  1<'  st~'bilis;:;tion des  reccttes d'export<>tion,  ell0.  comprond, 
a concurrence  de  80,~ des  clisponibiUt6s  ~.  titre  clro  subventions 
(2.100 millions d'U.C,)  ou  sous  forme  cle 
~  t  '  .  ( 4)  .,  ' 11 .  pre  s  spc:Cl'·u:x:  ,  _;U  nn  1on::;  cJ'u.c.). 
Ccc  chiffr(;r;  nc  doi  vent  n- s  f~; ire  pcrdrc  de  vue  clc  nombn;uscs  innov2t ions 
apport~cs  p~r la nouvelle  Convention.  Les  plus  m~rqu ntes  concernent 
l  1 ~;.ccroi~~';encnt  de::>  rcSIJOnr:Fbili tcs des  ACP  en  ce  aui  concerne  le  prcn  r:::-
tion,  l'instruction cles  nrojcts et la gcstion de  l'2ide 1  l'introduction 
d'une  prograc~e cle  l'aide,  l'accent mis  sur la coop~ration r6gionale, 
le  cl6velonpccent  des  petites ct moycnncs  entreprises ~insi que  des  micro-
r6<:lis<1tions  en milieu  rur~:l.  Des  mesures  spcciales  sont  prcvues  en  faveur 
des  p:-ys  lcs  plus  dcf.::vorisC:s, 
'. 
D  1  ~  t  d  "  }  '  · 0  ~ 1  '  1 "  1 '  '  :l · t  ·  ' e  1  C  0  .,  t  ~  tl  ;'  <:.ns  e  con Gex.  e  c  son  , pproc 1e  r8gJ.  n.:.  e  ~---"_:_::5::_:._2:,..:.:2~!:_~~..:. 1  a  -'  mrnun,.u  e  p,." 
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se  trouve  d  ns  le  st2de  fin~.l  de  ne[~ociations d' · ccords de  commerce  et de  ...,... 
coopcr0tion :vee trois  p<rs  du J.I·'r;hreb.  La  CommunJutc  2.  er:CJ.lement  conclu 
des  2ccords  commercirux  ~)rcfercntiels ::vee  Isr.:--el,  la fl.cpubliquc  Ar.--cbe 
d'Egypte  et  lc  Libnn.  Los  e;ouvernements  de  ces dcrnierc,  aussi bien quo 
ceux de  l:J  Syrie ct cle  l:c  Jord~nie ont  manifeste  l'inter6t d'ont<mer des 
pourp0rlers  sur un  cccord de  comr:1erce  et de  coop6r:-:tion  ovec  1:  Commun:·utc • 
.  /. ,.. 
8.  ' 
S 
1 <'Gi:::;sont  de  l~_!1.Qj~_,.  un  <cccord  de  coop6rDtion  commerciale  o  etc  conclu 
avec  1
1 Inde  ct est entre  en  vigcur en  nvril  1974.  Des  pour:v-:rlcrs  sont  en 
cours  e.v~ le  Ilcnr;,luclesh,  le  Pekistan et  Sri  L<mko  pour  lc:c  conclusion d'  accords~­
similc.ircs.  Lcs  relet  ions  evec  les  pays  de  1
1 ASEAN  (Associ::.tion  of South 
East  Asien N<'tions),  ont  progressc  de  fc.r;on  sotisfais<:mte et les deux  p"rtics 
ont  explore  les possibili  tes  de  contribution de  la Corr:munaute  dnns 188  oorn.:>inc~ 
de  la promotion  COD\illOI'Ciccle  Ct  de  l 
1 intecr.:;.tion rcgionalc • 
En  co  qui  corJcr;rnc  J:_~~..::eria~::  Letin:.:_,  1es  accords  commercinux  conc1us  avec 
le  Bresil ct  l 
1Uru.ro;uc::.y  sont  entrcs  en vigeur en  <'out  1974  et des  nc[;ociati.ons 
seront  ouver l;cs  ~;rochaincment avec  1e  f,:exique.  L' e,ccord  commercil'l  11vcc 
1 I Arr:-entino :;.  8t0  recondui  t  jusqu  t a la nn de  1975.  L:J.  Cor:©unr>ute  mainticnt  no.r 
ail1curs  des  cont~cts utiles,  c.vec  l
1Association  lntino-~mericnjne de  libre-
cc}J :on;;-o  (l\LtLC),  lc  Groune  l1.Y1din  et le  Se-cretariat  pour  l  1 intcc;ration 
6conomiquc  de  l
1 hJ~riquc Centrale  (SI~CA). 
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La  Communout6  reconncit  que  les  rel·'tions  Cconomiques  intern:!tionnlcs 
so  trouvent  rl?ns  un  processus  de  chon~cments profonds  et.que  les concentions 
tre.di tionclles do  l 
1 aide  au  dcvcloppernent  ne  pourvoicnt  pns  czo.ctcmc:nt  ''nx 
beG ions  nouvc:u:·:.  C 
1 est  pourquoi  lil  Cornmunrutc  a  retenu de  nou'Jcller; 
forJnes  de  coo;)cr:;:tion et de  dcvcloppement  d~:.ns  lc  contoxte  de  la si  tuc.rt ion 
economique  c.c-Luc:lle  ct de  la rcconnoiss<:>nce  d 1unc  interdcpcndc:nce  nouve11•~. 
Il rcr>te  que  ln.  Corruiluncut6  cc-;t  convaincue  que  1::..  seule  methode  ~n·ofit:~ble 
est  d 
1 clar~~ir lc  tcrr<:in deja  imTJortant  du  conserwus  entre  n<'ys  d6veJop;lCG 
et  PVD  p:tr  la recherc:w  d I eccorcls  sur  lr::s  points a rc[;ler.  Elle est 
anqnc]  nous  }lroc.~rlonf>  doi  t  etrc  conduit  d: ns cet  etnt d' esprit'  6t  cl1c 
se  fclici  te  que  les positions prises  po.r  lcs  PVD  a la  ClTUCI·~D  met tent 
c(;'alCTnCJ1t  )_I ClCCent  GUT  )_I intcrdcpcndanCC  et  Je  di<J.JO(,UC • 
Pour  me  rccumcr,  jc diroi que  parmi  lcs rnesures  prises par la Commune.ute  en 
foveur  du  d6vcloppement  on  pcut  citcr  nrincip~lement:  l 1introduction et 
l
1cunelior;ction  r8{;J.licre  du  SJGtl'!me  ('Scner2.lise·de  prefcrcncer;;  l
1aU[.:,-:-nenta:tion 
trcs  irnportan{c  d.e  l'aide  alirnentairc;  l'~larGisscment des  <cccors  r6aionr.ux 
avec  lcs  pcys  ACP  ct  clons  la I·iccli terrance;  la ne,r.:ocintion  cl 1 ;cccords 
cornmcrci~ux c:.vcc  des  PVD  de  l'  A::>ie  et de  1
1 /'.rilcrique  Lo.tine;  lc  souticn de 
1
1action d
1urccnce  oux  PVD  les plus  affect~s. 
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De  plus,  la Cor:.rr:unautc  a  manifesto  sa volonte  politique d'c:.doptcr une 
approche  nouvelle  par  son  enc-aGcr~ent a reconnaJ:trc  a 1
1 ccr1elle  mondi:c:.le  . 
la di  vcrsi  t8  des  si  tu<1tions  de  sous-cloveloppement  et a fcc.irc  des  efforts 
pour  particir:;cr  ?t  lcc  cooperation financiC!re  et technique  au-clcla des  accords 
rec,-iomcu::.:,  et dcms  le  crdrc  de  la s6lectivit6  cl::.ns  sa politiquc  {;'lobc.~le  de 
cooperation.  Ainsi elle d{montro  sa disposition de  mottre  en  oeuvre  tous 
les  moyens  dan:::>  un effort de  subvenir aux besoins varies de  tous  los  PVD. 
Lo  desir de  la Communcut6  europeenne  de  repondrc  de  mcni~re constructive 
a cos besoins  vari6s  a  6t6  confirme  par le President Ortoli  lors de  son 
discours recent  devont  le  Parlcment  EuropC:en.  So  referent  2.UX  rel<'Ctions 
de  la Comrnunautc  cWCC  l'ensernble du Tiers  l~onde,  r,:.  Ortoli disait  : 
"Il est uno  nolitique  que  l'Europe  a  eng-agee  ]1:-c.rdim8nt;  c'est 
1 1 etabl isscment  de  rr1pports  Y10UVC2UX  2-VCC  lc  'l'iers  I.;onde  fondcS 
sur uno  coopr:irr.tion a lone terrne  inspin~e par 1' er;alite et la 
justice ••• ". 
Ccs  mots  me  naraissent  tout a fnit  appropries a  l'cx~JCn a mi-parcours 
de  l'application de  la Strategic  Internationalc  du  ddveloppement. 
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